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LETTRE AM. R. CHALON

SUR TINE

IIO~NAIE D'ARGENT INÉDITE DE BAGRAT Ill,
'f

ROI DES APHKHAZES.

• .i

MONSIEUR,

Après un long silence de ma part, je reprends )a, plume

,ct vous prie d'accueillir favorablement les lignes suivantes

que je vous adresse relativement il une pièce géorgienne

nouvelle, inespérée, ct qui comble une importante lacune

dans la série des monnaies géorgiennes. Vous savez, 1\Ion­

sieur, combien Son Excellence le général J. de Bartho­

lomœi a mis de zèle et d'amabilité il me communiquer

tous les matériaux qu'il avait réunis sur la numismatique

géorgienne, et comment aussi il a enrichi le cabinet des

médailles de notre Bibliothèque impériale, en lui offrant

une série très-nombreuse de monuments monétaires de la

Trans-Caucasie. Cette collection manquait dans les cartons
du cabinet et c'est le général Bartholomrei qui en a gratifié

notre pays, <lvec celle courtoisie chevaleresque, qui est
le propre des brayes ôflicicrs du Caucase.
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La pièce dont je vais vous entretenir, Monsieur, a été

déterrée à Tiflis, en 1'863, et le général ra acquise de
seconde main, afin de l'offrir au cabinet de l'Ermitage, de

Saint-Pétersbourg, où il a déjà fait aussi tant d'importants

envois. C'est un télhri (blanc) ou mieux encore un dirhelll

frappé vraisemblablement à Tiflis, à l'imitation du type
abbasside. En voici la description:

.+,.r;oTJ'·~-":"ch~·ë;<P~bO'~· ~""'CP"T·

+ C . ADÉ . BGRT . APhKhZTA . MÉPhÉ'

pour Christë, adidé Bagrat Aphkhazta blépé. -- (Christ,

exalte Bagrat roi des AphkIJazes.) en légende circulaire.

- Dans le champ, en trois lignes, la formule m'abe :

Rev. Légende circulaire imitant des Jettres arabes, mais

ne présentant aucun sens. Entre chaque mot un sigue ayant

cette forme.)..). Double grènetis au pourtour.

Dans le champ, en trois lignes, la formule arabe qui est
le commencement de la précédente:

);'\ JI ~ ~\ JI );'

~ÇJ(sic) ~I pour ~.)~ ~I

Q..,(.J "t J -....;...(; .:':., ~
.. J

Le général de Bartholomœi, qui nexaminé cette médaille,

penche à ~'attribuer au règne du roi Bagrat 1er
, 82G-872,

ct il sc fonde sur ce principc, que la monnaic qui a pu lui

scrvir de prototype a dù être frappéc vcrs l'i~pO<JllC du klm-
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lifat de Ei-Mamollll, an 813 dc notre ère. Le savant lHlInis­

matiste njonte 'luc des dirhems alltéricurs il cette dute ont
pu circuler en Géorgie pend::mt une partie du règne dc

Bagrat Icr, ct qu'ils ont. dû êtrc copiés ù cette époque à Tiflis,­

car on remarque unc lacune dans .l'émission des dirhems

purement abbassides fr'appés il Tiflis, précisément depuis

l'an 82n jusqu'en 8G2. Le général eon?lut dès lors qu'il peut

se faire qu'on ait frappé vrnisemblablement à la Zecca de

Tiflis des imitations géorgiennes des dirhems abbassides.

. Sans préjuger en rien la question, j'oserai me permettr'c

une' observation et ne point partager, en cette circon­
stance, l'opinion de mon savant confrère. Je ne crois pas

que la monnaie qui nous occupe ait pu être frappée par
Hagrat Jcr, car ce prince ne porta point le titre de roi des

Aphkhazes~. et l'acte de ·souveraineté que les Annales de

'Vakhtang lui attribuent, en disant qu'il nomma un catho­

lieos d'Aphkhazie (BnossET, Histoire de la Géorgie, t~ J,

p, 2G~), paraît être, selon le savant éditeur, une interpola­

tion d'tm copiste. ne plus, quand même le fait aurait eu
lieu, rien ne prouvc que l3agrat 1er n'aurmt pas commis là

lin actc illég31 vis-à-vis des Musulmans qui 310rs étaient

maîtrcs du Karthli.

JI nc me paraît pas que Bagrat II ail frappé de monnaies;

son Ilom est à peine mentiollné dans les Annales, tandis

que llagrat III régna pendant 54 ans (I3nos3ET, Hfstoire de

la Géorgie~ t. l, pp. 294 et suiv.), ùe 98n il 1014 sur

le Karthli) et s'acquit une renommée bien méritée, non­
seulcment par sa bravoure, mais aussi pal' les constructions

qu'il fit élever dans le pays. Les Annales donnent de longs

ct curieux détails SUI' les trayaux qu'il clllreprit, et c'est à
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lui (lue la G(~ol'gie ùoit quelques-uns de ses plus beaux

édifices religieux. lU. Brosset (Rapport s~w son voyage en
Géorgie) a recueilli pnrtout des souvenirs de Bngrat Ill. Ce
fuI. lui qui bâtit Martwil et réglise de Bédia où il fut enterré.

(~VAKnoucHT, Géographie de la Géorgie, p. 401, édition
Brosset.)

Ces considérations, jointes à ln rcssemLlance ùe la légende

,de notre piècc avec celles de ses suceesseurs, Bngrat IV,
Georges Il (ef. ma Num,ismatique de la Gé01·gie, pp. 58 et

suiv.), la forme des lettres qui ne diffère en rien de eelles

qu'on lit SUI' les médailles des deux rois dont je viens de

rappeler les noms, me portent il al.tribuer cet ullique
cli1'hC'Ill géorgiano-arabe à Bagrat III.

Du reste, eette pièce est bien le trait d'union tout naturel

entre les émissions des pièces géorgiennes ail t)'pe sassanide

el. les monnaies de Bagral. IV et de Georges Il, au type

. b)'zantin; et son émission, quelques années seulement avant
celles des pièees byzantino -géorgiennes, nc contrarie en

rien les données reçues en numismatique.

Quoi qu'il en soit de la différence d'opinion qui existe à

propos de cette pièce entre le général de Bartholomœi et

moi, je dois dire que je serai le premicr à m'avouer vaincu, si

\'OIIS trouvez, Monsieur, que j'ai par trop retarùé l'émissioll
ùu rarissime dirhem bilingue, dont la science est reùevable

au zèle du brave général qui consacre ses loisirs il l'étude ct

au progrès ùe la res numism"atica.

Veuillez ngrécl', etc.
Y,CTOR LA;'iGLÜIS.




